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vasion romaine en portant secours aux Allobroges. Une 
alliance fut conclue, et le chef arverne descendit de ses 
montagnes pour venir traverser le Rhône et se joindre aux 
Allobroges entre Tains et Romans. Q. Fabius Maximus, 
général romain, s'opposa à cette jonction, et fit subir une 
terrible défaite aux Allobroges réunis au confluent de 
l'Isère et du Rhône et aux Arvernes, qui tentaient de t ra ­
verser le fleuve au moyen de deux ponts. Les citations 
abondent sur cette bataille et se complètent mutuelle­
ment. D'abord Tite-Live narre le fait sans commentaires, 
du moins dans VEpitome qui nous reste, car le livre qui 
devait contenir cette grande bataille est malheureuse­
ment perdu. « Q. F. Max., consul, petit-fils de Paul Emile, 
« combattit heureusement les Allobroges -et Bituit, roi 
« des Arvernes... 120 mille hommes de l'armée de Bituit 
« furent tués (1). » 

Strabon, lui, précise le lieu où la bataille fut donnée. 
•< Ce fut à la jonction du Rhône et de l'Isère, vers l'en-
« droit où les Cévennes se rapprochent le plus, que Qnin-
« tus Fabius Maximus yEmilianus, avec une armée de 
« moins de 30 mille hommes, tailla en pièces 200 mille 
« Gaulois. Il fît ériger sur ce lieu même un trophée de 
« pierres blanches, et bâtir deux temples, consacrés l'un 
.« à Mars, l'autre à Hercule (2). » 

Pline, venant après Strabon, complète le géographe 
grec en nous donnant la date- de la bataille, et augmente 
le chiffre des morts donné par Tite-Live. « Le consul 
« Q. Fabius Maximus livra bataille aux Allobroges et 
« aux Arvernes près de l'Isère, le 6 juillet, et leur tua 
« 130 mille hommes (3). » 

(1) Epi*., lib. LXI. 

(2) Strab., lib. IV, p. 185. 

(3) Q. Fabius Maximus, consul, flumcn îsoram prœlio commisso adversus 


